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— Quand il était à Venise, il avait pris avec lui le jeune abbé Peroei ; 
et tous les matins on faisait l'oraison en commun pendant deux 
heures. C'était une heure de plus que le corn porte le règlement des 
communautés religieuses. Simple en tout, cette vertu devenait plus 
que de la frugalité quand il s’agissait de la nourriture. Du riz, des 
haricots, des pâtes formaient la base de son alimentation, presque 
pas de viande ; aussi tout le monde ne s’adaptait pas facilement à ce 
régin. ' monastique. Quand il fut élu pape, il accorda une séance à 
deux il letes qui voulaient faire son buste ; et vers le milieu de la 
séance, craignant que le tempe des audiences ne fut arrivé, il tira sa 
montre. C’était une montre de nickel qui valait bien 10 francs, 
attachée à un cordon noir qui n’avait pas coûté dix centimes.

— Simple dans toutes ses actions, il refuse la portantina, (chaise 
à porteurs), qui de temps immémorial sert aux papes quand ils 
sortent de leurs appartements. Et à qui lui faisait observer la 
pratique du cérémonial. " Je m’en servirai quand je serai plus vieux, 
maintenant j’ai de bonnes jambes et un peu d’exercice ne me fera 
pae de mal ”. La pompe qui l’entoure, ces soldats, ces gardes nobles, 
ces namériers de service qui l’accompagnent toutes les fois qu’il sort, 
lui sont une charge et une gène. Et o«and il peut s’y soustraire il 
ne manque pas de le faite, montant seul dans l’ascenseur pour 
revenir dans ses appartements. Cette simplicité si douce et si affable 
lui a concilié de suite tous les Romaine qui disent : “ Non abbiamo 
un papa, ma un papà ’’. — Noue n’avons pas un pape, nais un papa. 
Auisi il n’y a encore eu dans toute la presse aucune note discordante, 
aucune appréciation malveillante. La charité du Pontife a désarmé 
même lee feuillee maçonniques, comme la Tribuna et la Patria. 
Que Dieu continue l’œuvre et veuille les convertir.

— Enûn il faut dire que le cardinal Sarto a été à Venise le grand 
organisateur du parti catholique, il a fondé de nombreuses caisses 
rurales, a créé et soutenu un journal la Difes a, qui est un des


